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Ce drapeau, joli en soi, nous en convenons, ayant été dans 
la presse et ailleurs l’objet de tant de discussions, les jeunes 
gens eux-mêmes, ils l’ont bien fait voir, entretenant à son sujet 
des opinions fort diverses, et la question en elle-même étant 
après tout d’importance secondaire, puisque évidemment 
il ne s’agit en cela ni de dogme ni de morale, on ne voit pas 
bien en effet pourquoi une majorité l’adopterait en risquant 
d’introduire avec lui, au sein de l’A. G. J. G., un brandon de 
discorde, dont le feu ne pourrait s’éteindre que bien difficile
ment. Quoiqu’il en soit, on s’arrêta à l’idée de réfléchir 
encore......

*
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La dernière séance du conseil fédéral, la plus animée, se ter
mina le soir, à onze heures passées. Nous le répétons, l’ardeur 
même de toutes ces Intéressantes discussions et l’esprit de 
déférence, auquel on arrivait toujours en fin de compte, éta
blissent que l’A. G. J. G. est une association pleine de vie, de 
ssnté et de force, mais une association catholique, qui a souci 
de vivre sous le contrôle des autorités constituées. Sous la 
direction éclairée des évêques et des aumônier; chargés de les 
représenter, nos chers jeunes gens peuvent faire beaucoup 
pour la vérité, pour Dieu et pour la patrie. Nous comptons 
qu’ils se souviendront toujours qu’il ne sert de rien de faire 
de grands pas en-dehors de la voie, comme parle le psalmiste : 
magni pasius extra viam. Au besoin, l’exemple du Sillon et des 
sillonnistes, qu’on leur a rappelé dimanche, pourra les mettre 
iur leurs gardes. En attendant, nous constatons avec joie 
qu ils ont du sang au cœur et de la chaleur à l’âme. S’il n’en 
laut pas trop, il en faut tout de même ! Car, comme disait un 
«âge, les grandes pansées viennent du cœur.
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